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Poser des questions fondamentales ? 

Pourquoi le Dieu de l’imagination du mental ne disparaît-t-il pas dans l’Intelligence de la vie ? 

Pourquoi les fragmentations des empêtrements mentaux ne sont-elles pas consumées par le feu de la 
Vacuité ?  

Pourquoi l’ultime avidité, le perpétuel plaisir du mental sous la bannière de Dieu n’est-il pas évacué 
pour que l’extase de l’existence soit ? « Moksha », « mukti », « nirvana », « âme », « sauveur », 
« salut », « illumination » ne sont-ils pas que des mots empruntés destinés à conserver intacte 
l’illusoire continuité psychologique ?  

Pourquoi le parfum du corps-souffrance soutient-il un mental-souffrant fragmenté ?  

Pourquoi n’y a-t-il pas soumission pour que le « Je » soit annihilé ?  

Pourquoi ne comprenons-nous pas que toute expérience, quelle que puisse-t-être sa profondeur, nous 
sépare de la vie qui n’a pas de destination ? Vous (le mental) ne pouvez nullement résumer la vie, 
l’amour, l’intelligence (chaitanya) à quoi que ce soit ! Toute définition de seconde main sur la vie n’a 
pas le moindre sens - pourquoi n’arrivons-nous pas réaliser cela dans notre chair?  

Pourquoi cette propension à chercher « Dieu », à suivre leaders et gourous, à éviter la solitude, à faire 
la guerre et à rejoindre des groupes et mafias ?  

Pourquoi ne comprenons-nous pas que la vie ne meurt pas, que le corps ne fait que changer de forme 
après sa mort - demeurant dans le flot de la vie sous des formes nouvelles ! 

Pourquoi ne voyez-vous pas que la vie n’est pas intéressée par « une vie après la mort » et que ce est le 
mental qui parle en se basant sur le lavage de cerveau par des systèmes de croyances empruntés des 
pandits, des prêtres et des mollahs ?  

Pourquoi ne réalisons-nous pas que la vie n’est intéressée que par le fait de survivre et de se croître 
maintenant - elles ne formule ou conçoit nul passé ou avenir ! La vie est comme le chien errant qui 
parvient à traverser une route et cela même aux heures de pointe ! Ne l’avez-vous pas remarqué (dans 
les grandes villes Indiennes) ? Dieu merci ce n’est qu’un chien ! Serait-il un homme qu’il aurait déjà 
écrit un livre « Comment traverser les rues encombrées aux heures de pointe » et se serait fait des 
millions de dollars ! Le chien serait alors devenu un important gourou du management ou un gourou 
religieux !  

Le point culminant des questions ci-dessus sera le point culminant du « moi » (processus de Shiva) et 
le commencement de la vérité, de la compréhension et de la compassion. La vérité, et non le succès, 
enseigne. Le succès (ou l’échec) ne réussit qu’à promouvoir les farces des activités égocentriques.  
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